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Aujourd’hui encore, une majorité de personnes en Suisse a une 

formation professionnelle de base comme formation achevée 

la plus élevée. Cependant, la part des personnes diplômées 

d’une haute école ou ayant suivi une formation professionnelle 

supérieure s’accroît. C’est le cas d’un nombre croissant de 

femmes.

7.1  De plus en plus de diplômes 
du degré  tertiaire

En Suisse, le niveau de formation de la population, mesuré par 

la formation achevée la plus élevée, n’a cessé d’augmenter ces 

dernières décennies. D’un côté, le nombre de personnes sans for-

OCVKQP RQUV�QDNKICVQKTG PG EGUUG FG FKOKPWGT� DGǡNŨCWVTG� NC RCTV 
des personnes qui terminent des études dans une haute école 

ou une formation professionnelle supérieure (école supérieure, 

brevet fédéral ou diplôme fédéral) ne cesse d’augmenter. Mais 

CWLQWTFŨJWK GPEQTG� NC RNWRCTV FGU RGTUQPPGU QPV WPG HQTOCVKQP 
professionnelle de base (38%) comme formation achevée la plus 

élevée.

0%

20%

40%

60%

80%

100%

1970 1980 1990 2000 2010–2014

kumuliert

35
9

36

47

5
6
9

37

43

6
9
5

48

32

10

12

7

45

26

16

14

9

38

23

Haute école 

Formation profes-
sionnelle supérieure

Ecole de culture générale

Formation professionnelle élémentaire

Sans formation postobligatoire

Évolution du niveau de formation, 
1970 à 2010–2014 cumulé G 7.1

© OFS 2016Sources: OFS – Recensement fédéral de la population (RFP), Relevé structurel (RS)

7.2  Tertiaire: les femmes rattrapent leur retard

La hausse du niveau de formation est due en grande partie à 

la participation nettement accrue des femmes à la formation. 

ANQTU SWŨGPǡ 1��0� ȃ RGKPGǡ �� FGU HGOOGU CXCKGPV WP VKVTG FW 
FGITȌ VGTVKCKTG� CWLQWTFŨJWK� EŨGUV NG ECU FGǡ 22� FŨGPVTG GNNGU� 
Cette proportion est toutefois encore nettement plus basse que 

EJG\ NGU JQOOGU 
�6��� CGVǡȌECTV GUV EGRGPFCPV KORWVCDNG GP 
RTGOKGT NKGW CWZ ITQWRGU FŨȅIG NGU RNWU ȌNGXȌU� DCPU NGU LGWPGU 
générations, la différence de niveau de formation entre les sexes 

se réduit fortement: le taux de diplômes des hautes écoles est 

même plus élevé chez les femmes (31%) que chez les hommes 

(25%).

Évolution du niveau de formation des femmes 
et des hommes, 1970 à 2010–2014 cumulé G 7.2

© OFS 2016Sources: OFS – Recensement fédéral de la population (RFP), Relevé structurel (RS)
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Sources: OFS – Recensement fédéral de la population (RFP), Relevé structurel (RS) © OFS 2016
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7.3  Les diplômés du degré tertiaire vivent 
dans les centres ou près de ceux-ci

En Suisse, le niveau de formation de la population varie égale-

OGPV FŨWPG TȌIKQP ȃ NŨCWVTG� LCǡRCTV FGU RGTUQPPGU FKRNȖOȌGU 
du degré tertiaire est la plus élevée dans les centres et dans les 

\QPGU FŨJCDKVCVKQP RTQEJGU FG EGWZ�EK 
R�ǡGZ� UWTǡ NC TKXG FTQKVG 
FW NCE FG <WTKEJ�� Nȃ Qș NGU DGUQKPU GP OCKP�FŨ�WXTG JCWVGOGPV 
SWCNKHKȌG UQPV CWUUK NGU RNWU KORQTVCPVU� SKǡNŨQP EQORCTG NGU RCTVU 
FG RGTUQPPGU FKRNȖOȌGU FW FGITȌ VGTVKCKTG GPǡ1��0� GPǡ1��0ǡQW 
GPǡ2010–201� 
EWOWNȌ� GPVTG NGU FKUVTKEVU� QP EQPUVCVG SWG EGVVG 
population augmente nettement d’une manière générale. C’est 

VQWLQWTU ȃ RTQZKOKVȌ FGU ITCPFGU XKNNGU 
<WTKEJ� )GPȋXG� $ȅNG� 
LCWUCPPG GV $GTPG� SWG NGU VCWZ UQPV NGU RNWU ȌNGXȌU� Ǩǡ<WTKEJ GV 
à Genève, les valeurs relevées sont presque les mêmes dans les 

arrondissements des villes et les districts proches de celles-ci 

(notamment les districts autour du lac de Zurich, dans les can-

tons de Schwytz et de Zoug).

Niveau de formation

Ce chapitre considère la population suisse de 25 ans et plus 

qui n'est pas (ou plus) en formation.
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Qui se ressemble s’assemble, un dicton qui n’a jamais été aussi 

actuel si l’on considère le niveau de formation des couples. 

Dans le contexte de la hausse du niveau de formation de la 

population, la part des couples dans lesquels l’homme a un 

niveau de formation plus élevé que celui de la femme s’est 

réduite de 6 points, passant de 37% en 1990 à 31% en moyenne 

entre 2010 et 2014.

8.1  Dans six couples sur dix, les deux parte-
naires ont le même niveau de formation 

AW HKN FG NŨJKUVQKTG� NGU HGOOGU QPV VQWLQWTU GW WP PKXGCW FG 
HQTOCVKQP KPHȌTKGWT ȃ EGNWK FGU JQOOGU� CŨGUV VQWLQWTU NG ECU 
CWLQWTFŨJWK UK NŨQP OGUWTG EG PKXGCW ȃ NC HQTOCVKQP CEJGXȌG NC 
plus élevée. Pourtant, ces dernières années, l’écart entre les 

sexes s’est réduit dans ce domaine. D’une manière générale, le 

niveau de formation a augmenté chez les femmes comme chez 

les hommes.

Quelle influence ces changements ont-ils sur la composition 

des couples en termes de niveau de formation des partenaires? 

Autrement dit, dans quelle mesure les couples sont-ils formés de 

partenaires ayant le même niveau de formation?

DCPU NGU CPPȌGUǡ2010ǡȃǡ201�� NŨJQOOG CXCKV WP PKXGCW FG 
formation supérieur à celui de la femme dans trois ménages 

constitués d’un couple1 UWT FKZ� LCǡHGOOG C WP PKXGCW FG HQTOC-

tion supérieur à celui de l’homme dans seulement un couple sur 

dix et dans six couples sur dix environ, les deux partenaires ont 

NG OȍOG PKXGCW FG HQTOCVKQP� LCǡRNWRCTV FGU EQWRNGU UQPV FQPE 
constitués de personnes ayant le même niveau de formation2 

(cf. G8.1).

1 L’analyse prend en compte des couples hétérosexuels mariés ou non mariés.

2 Elle distingue trois niveaux de formation: ceux de la formation achevée la plus 
élevée au degré secondaire I (école obligatoire), au degré secondaire II (école 
professionnelle ou de culture générale après l’école obligatoire) et au degré 
tertiaire (formation professionnelle supérieure et hautes écoles).

8.2  Disparités entre régions linguistiques 
et entre régions urbaines et régions rurales

Les résultats varient considérablement entre les régions linguis-

VKSWGU� LCǡRTQRQTVKQP FGU EQWRNGU FCPU NGUSWGNU NC HGOOG C WP 
niveau de formation plus élevé que celui de l’homme est plus 

KORQTVCPVG GP SWKUUG NCVKPG� GNNG GUV FGǡ1�� GPXKTQP GP SWKUUG 
TQOCPFG GV GP SWKUUG KVCNKGPPG� EQPVTGǡ10� GP SWKUUG CNȌOC-

PKSWG� ǨǡNŨKPXGTUG� NC RCTV FGU EQWRNGU Qș NŨJQOOG C WPG HQTOC-

tion supérieure à celle de la femme est plus élevée en Suisse 

alémanique (32% environ) qu’en Suisse latine (28% environ; G8.2).

Niveau de formation dans les couples, 

2010–2014 cumulé G 8.1

Homme et femme 

avec le même niveau 

de formation

Niveau de formation 

de la femme plus élevé

Niveau de formation 

de l’homme plus élevé

58%

11%

31%

© OFS 2016Source: OFS – Relevé structurel (RS)

8  Différences de niveau de formation 
FCPUǡNGU EQWRNGU
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La proportion des couples dans lesquels la femme a une forma-

tion supérieure à celle de l’homme ne varie pas beaucoup entre 

les régions urbaines (11%) et les régions rurales (10%; G8.3). 

LCǡXCTKCPVG VTCFKVKQPPGNNG FW EQWRNG Qș NŨJQOOG C WP PKXGCW FG 
formation plus élevé que celui de la femme est plus répandue 

en revanche dans les régions rurales (32% environ) que dans les 

TȌIKQPU WTDCKPGU 
�0��� PCTǡEQPUȌSWGPV� NGU EQWRNGU Qș NGU FGWZ 
partenaires ont le même niveau de formation sont proportionnel-

lement moins nombreux à la campagne (57%) qu’en ville (59%).

Région linguistique allemande 

Région linguistique française 

Région linguistique italienne 

Total

Niveau de formation dans les couples 

par région linguistique, 2010–2014 cumulé G 8.2

© OFS 2016Source: OFS – Relevé structurel (RS)

Intervalle de confiance (95%)

0%

10%

20%

30%

40%

50%

60%

70%

Homme et femme avec

le même niveau de formation

Niveau de formation de

la femme plus élevé

Niveau de formation

de l’homme plus élevé

58

11

31

58

13

29

59

13

28

58

10

32

Région urbaine Région rurale Total

Niveau de formation dans les couples en région 

urbaine ou rurale, 2010–2014 cumulé G 8.3

© OFS 2016Source: OFS – Relevé structurel (RS)

Intervalle de confiance (95%)

Homme et femme avec

le même niveau de formation

Niveau de formation de

la femme plus élevé

Niveau de formation

de l’homme plus élevé

0%

10%

20%

30%

40%

50%

60%

70%

58

11

31

57

10

32

59

11

30

8.3  Toujours plus de couples où la femme a 
le même niveau de formation ou un niveau 
supérieur

L’analyse de la formation achevée la plus élevée des partenaires 

OQPVTG SWG NG OQFȋNG VTCFKVKQPPGN RGTF FW VGTTCKP FGRWKUǡ1��0� 
NC RTQRQTVKQP FGU EQWRNGU Qș NŨJQOOG C WP PKXGCW FG HQTOCVKQP 
UWRȌTKGWT ȃ EGNWK FG NC HGOOG UŨGUV TȌFWKVG FGǡ6ǡRQKPVU� RCUUCPV 
FGǡ��� GPǡ1��0ǡȃ �1� FCPU NGU CPPȌGUǡ2010ǡȃ 201�� CGUǡ6ǡRQKPVU 
se répartissent comme suit entre les deux autres modèles: la 

RCTV FGU EQWRNGU Qș NGU FGWZ RCTVGPCKTGU QPV NG OȍOG PKXGCW FG 
HQTOCVKQP UŨGUV CEETWG FGǡ�6�ǡȃ ���� VCPFKU SWG NC RTQRQTVKQP 
FGU EQWRNGU Qș NC HGOOG C WP PKXGCW FG HQTOCVKQP RNWU ȌNGXȌ 
SWG EGNWK FG NŨJQOOG C CWIOGPVȌ FGǡ�ǡRQKPVU� RCUUCPV FGǡ�� 
ȃǡ11� 
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© OFS 2016Sources: OFS – Recensement fédéral de la population (RFP), Relevé structurel (RS)
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L’évolution dans le temps de ces modèles ne varie pratique-

ment pas d’une région linguistique à l’autre, mais on observe 

FGU PWCPEGU GPVTG NC XKNNG GV NC ECORCIPG� LGǡTGEWN GPTGIKUVTȌ 
FGRWKUǡ 1��0ǡ FGU EQWRNGU RNWVȖV VTCFKVKQPPGNU GP VGTOGU FG 
niveau de formation des partenaires est moins marqué dans 

NGU TȌIKQPU TWTCNGU� KN [ GUV FGǡ �ǡ RQKPVU� EQPVTGǡ �ǡ RQKPVU FCPU 
NGU TȌIKQPU WTDCKPGU 
DCKUUG FGǡ��� ȃ TGURGEVKXGOGPVǡ�2�ǡGV 
�0��� PCTǡEQPVTG� NC RCTV FGU EQWRNGU Qș NC HGOOG C NG RNWU JCWV 
niveau de formation s’est accrue dans les mêmes proportions à 

NC ECORCIPG SWŨGP XKNNG� UQKV FGǡ�ǡRQKPVU FCPU NGU FGWZ V[RGU FG 
TȌIKQPU RQWT UG OQPVGT ȃ TGURGEVKXGOGPVǡ10�ǡGV 11�� LCǡRCTV FGU 
couples dans lesquels les deux partenaires ont le même niveau 

FG HQTOCVKQP UŨGUV CEETWG FGRWKU NG FȌDWV FGU CPPȌGUǡ1��0ǡFG 
manière plus marquée dans les régions urbaines (cf. G8.5).

Ces résultats coïncident avec l’accroissement du niveau de 

formation des femmes observé ces dernières décennies. L’évo-

NWVKQP VGPF XGTU WPG CWIOGPVCVKQP FW PQODTG FG EQWRNGU Qș NGU 
RCTVGPCKTGU QPV NG OȍOG PKXGCW FG HQTOCVKQP GV FG EGWZ Qș NC 
femme a une formation plus élevée que celle de l’homme.

1990 2000 2010–2014 cumulé

Niveau de formation dans les couples 

en région urbaine ou rurale depuis 1990 G 8.5

© OFS 2016Sources: OFS – Recensement fédéral de la population (RFP), Relevé structurel (RS)
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Selon les origines sociales, les filières de formation varient 

sensiblement en Suisse. On constate une importante associa-

tion entre la formation des parents et celle des enfants.

9.1  Origine sociale des élèves du degré 
 secondaire II

       

LG ITCRJKSWG )��1ǡOQPVTG NC TȌRCTVKVKQP FGU ȌNȋXGU FCPU NGU FKHHȌ-

rentes filières du degré secondaire II selon le plus haut niveau de 

formation des parents. Dans les écoles de maturité gymnasiale, 

6�� FGU ȌNȋXGU RTQXKGPPGPV FŨWP OȌPCIG Qș CW OQKPU WP FGU 
deux parents possède un titre du degré tertiaire. Cette propor-

tion recule sensiblement quand on passe aux écoles de culture 

générale (43%) et à la formation professionnelle initiale (37% pour 

les formations préparant à un certificat fédéral de capacité (CFC) 

GPǡ�ǡCPU� 2�� RQWT EGNNGU RTȌRCTCPV ȃ WP CFC GPǡ�ǡCPU GVǡ1�� 
pour celles préparant à une attestation fédérale de la formation 

professionnelle (AFP)). Dans les AFP, plus d’un tiers des élèves 

vient de ménages dans lesquels aucun des parents n’a terminé 

WPG HQTOCVKQP RQUV�QDNKICVQKTG� OPǡEQPUVCVG FQPE WPG KORQTVCPVG 
association entre l’origine sociale et la filière suivie dans le degré 

UGEQPFCKTGǡII� FGU TȌUWNVCVU EQORCVKDNGU CXGE RNWUKGWTU GPSWȍVGU 
suisses, et aussi très robustes grâce à la taille de l’échantillon 

fourni par l’appariement avec le Relevé structurel.

Les potentialités du Relevé structurel  

pour les statistiques de la formation

Le concept d’origines sociales est très complexe et pluridimen-

sionnel (les parents peuvent transmettre à leurs enfants des 

TGUUQWTEGU ȌEQPQOKSWGU� EWNVWTGNNGU� U[ODQNKSWGU�� OPǡUCKV 
aussi que les origines sociales peuvent influencer les choix et 

le parcours de formation des élèves par de nombreux aspects 

tels que notamment les aspirations, la connaissance du sys-

tème de formation et la perception des coûts et des bénéfices 

liés à un éventuel choix de formation. Jusqu’à présent, des 

informations sur les origines sociales des élèves ou étudiants 

du système de formation suisse n’étaient accessibles que via 

des enquêtes spécifiques, les plus souvent restreintes à des 

échantillons limités.

 Le Relevé structurel permet de nettement progresser dans 

notre connaissance en fournissant pour de nombreux élèves 


�0Ũ000ǡFCPU NG ECU FW FGITȌ UGEQPFCKTG II� FGU KPHQTOCVKQPU 
sur le niveau de formation des parents, une dimension impor-

tante de l’origine sociale.

 Deux exemples de résultats sont présentés ici: le premier 

pour le degré secondaire II et le second pour le degré tertiaire. 

Pour plus d’informations, voir www.labb.bfs.admin.ch et les 

FGWZ RWDNKECVKQPU OFS FGǡ201�� kTTCPUKVKQPU GV RCTEQWTU FCPU 
le degré secondaire II», ainsi que «Transitions et parcours dans 

le degré tertiaire».

Élèves 2012 du degré secondaire II 
par filière selon le niveau de formation 
le plus élevé des parents, en % G 9.1

0% 20% 40% 60% 80% 100%

Total

Formations préparant
à une AFP 

Formations préparant
à un CFC en 3 ans 

Formations préparant
à un CFC en 4 ans 

Écoles de culture générale

Écoles de maturité gymnasiale 6 29 65

13 44 43

11 52 37

17 55 28

37 48 15

14 47 40

Niveau de formation des parents

© OFS 2016Sources: OFS – Relevé structurel (RS), Analyses longitudinales 
dans le domaine de la formation

École obligatoire Degré secondaire II Degré tertiaire

Intervalles de confiance à 95% < +/–5%

9  Origine sociale des élèves 
GVǡFGUǡ ȌVWFKCPVU
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9.2   Origine sociale des étudiants 
du  degré  tertiaire

une analyse similaire conduite pour le degré tertiaire indique 

également d’importantes différences entre types d’écoles (voir 

NG ITCRJKSWG )��2�� LGUǡRTQRQTVKQPU NGU RNWU KORQTVCPVGU FŨȌVW-

diants avec au moins un parent ayant un titre du degré tertiaire 

sont constatées dans les hautes écoles universitaires (60%), des 

écoles pour lesquelles la composition sociale est logiquement 

VTȋU RTQEJG FG EGNNGU FGU ȌEQNGU FG OCVWTKVȌ I[OPCUKCNG� LCǡRTQ-

RQTVKQP FG VGTVKCKTGU CVVGKPVǡ�0� FCPU NGU JCWVGU ȌEQNGU RȌFCIQ-

IKSWGU GVǡ��� FCPU NGU JCWVGU ȌEQNGU URȌEKCNKUȌGU� OPǡEQPUVCVG 
que les écoles supérieures se distinguent des hautes écoles dans 

NG UGPU SWG NC OCLQTKVȌ FGU GPVTCPVU EQPUKFȌTȌU QPV FGU RCTGPVU 
C[CPV CW RNWU WP VKVTG FW FGITȌ UGEQPFCKTGǡII� NGU ȌVWFKCPVU RTQ-

XGPCPV FŨWP OȌPCIG FG FGITȌ VGTVKCKTG TGRTȌUGPVCPVǡ�6�� AWEWP 
résultat n’est actuellement disponible pour le reste de la forma-

tion professionnelle supérieure.

Les filières de formation en Suisse varient donc sensiblement 

selon les origines sociales, un résultat que l’on observe aussi 

lorsque l’on descend dans le détail des domaines de formation.

Entrants 2013 du degré tertiaire* de 23 ans

ou moins par type dʼécoles selon le niveau 
de formation le plus élevé des parents, en % G 9.2

© OFS 2016Sources: OFS – Relevé structurel (RS), Analyses longitudinales 
dans le domaine de la formation

0% 20% 40% 60% 80% 100%

Total

Hautes écoles universitaires

Hautes écoles pédagogiques

Hautes écoles spécialisées

Ecoles supérieures 5 29 66

3 44 53

7 44 49

12 52 36

6 38 56

École obligatoire Degré secondaire II Degré tertiaire

* Sans la formation professionnelle supérieure hors des écoles supérieures 
      et les entrants venus de l’étranger faire leurs études tertiaires en Suisse.

Intervalles de confiance à 95% < +/–5% excepté pour les HEP 
dans les catégories secondaire II et tertiaire (5,7% pour les 2 catégories)

Niveau de formation des parents
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